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La richesse du groupe des “Poissons” est aujourd’hui eva- 
luee a 32000 especes valides 1 . L’essentiel de cette richesse est 
constitue par l’ensemble des teleosteens : plus de 30000 especes. 
Les poissons gnathostomes se divisent en deux classes, les Chon- 
drichtyens (poissons cartilagineux : requins, raies et chimeres) et 
les Osteichtyens (poissons osseux) avec leurs deux lignees : celle 
des sarcopterygiens qui a donne les tetrapodes et celle des actinop- 
terygiens a laquelle appartiennent les teleosteens. Dans la nature 
actuelle, les poissons sarcopterygiens ne sont representes que par 8 
especes : 2 coelacanthes (actinistiens) et 6 dipneustes. Dans l’autre 
lignee, quelques taxons basaux sont egalement representes par un 
petit nombre d’especes : 12 polypteres (cladistiens), 25 esturgeons 
et 2 especes de poisson spatule (acipenseriformes), 7 lepisostees 
(semionotiformes) et 1 amiiforme. 

Avec le developpement des techniques de sequengage molecu- 
laire lors des deux dernieres decennies, les phylogeneticiens pen- 
saient pouvoir resoudre tous les problemes de relations de parente, 
notamment chez les vertebres. Tres vite, les scientifiques se sont 
apergus que cet espoir etait vain et que, meme si des progres spec- 
taculaires dans la realisation des phylogenies ont effectivement ete 
obtenus, il etait indispensable de confronter ces resultats a ceux 
decoulant de 1’ utilisation des donnees morpho-anatomiques, et 
meme qu’il etait necessaire de reprendre les recherches descrip- 
tives (etudes anatomiques des especes actuelles et du referentiel 
fossile) et tout particulierement celles qui relevent de la genetique 
du developpement. Ces dernieres ont beaucoup beneficie de deux 
modeles teleosteens : le medaka ( Oryzias latipes ) un beloniforme, 
et surtout du poisson zebre ( Brachydanio rerio), un cypriniforme. 
D’une fagon generale, la litterature scientifique offre une grande 
quantite de donnees sur le developpement des teleosteens, et il est 
facile et courant de les prendre en consideration dans les recons¬ 
titutions phylogenetiques. En revanche, pour ce qui concerne les 
sarcopterygiens et les taxons de base des Actinopterygiens, les don¬ 
nees sont soit plus rares, soit plus difficiles a trouver ; et pourtant 
elles sont d'une grande utilite, compte tenu du positionnement de 
ces animaux dans l’histoire evolutive des deux lignees osteichtyen- 
nes. C’est done l’objectif que se sont fixes les auteurs du present 
ouvrage : une synthese des donnees actuelles sur ces groupes (4 
chapitres) auxquels ils ont ajoute un chapitre consacre aux chon- 
drichtyens dont les modalites du developpement presentent des 
caracteristiques tres variees et specialises pour certaines d’entre 
elles. 

Dans le premier chapitre “Embryonic development of Chon- 
drichthyan fishes. A review” de 103 pages, J.T. Wyffels fait une 
excellente synthese des connaissances relatives aux differentes 
etapes de la reproduction, du developpement des oeufs et des pre¬ 


1 Donnees Fishbase de juin 2011. 


mieres etapes de l’organogenese chez les requins, des modalites 
ovipares aux modalites vivipares avec description des formes de 
developpement placentaire, ainsi que des travaux de genetique du 
developpement. Dans ce chapitre, une dizaine de pages sont consa- 
crees au groupe des raies et a celui des holocephales (chimeres). 
A ma connaissance, ce dernier groupe reste le parent pauvre des 
traites ce qui montre tout l’interet du present ouvrage. Par ailleurs, 
ce chapitre est accompagne d’une riche iconographie (comme l’en- 
semble de l’ouvrage) constitute de dessins au trait et de photogra¬ 
phies de preparations histologiques, d’oeufs, d’embryons vesicules 
Le 2 e chapitre “Staging of the early development of Polypterus 
(Cladistia : Actinopterygii)”, d’une soixantaine de pages, est essen- 
tiellement une description des divers stades (au nombre de 36) du 
developpement de l’oeuf et de la larve jusqu’a la resorption du sac 
vitellin. Grace a la reproduction en aquarium de P. senegalus et de 
P. ornatipinnis , S. Diedhiou et P. Bartsch (ce dernier est bien connu 
pour ses brillants travaux d’anatomie des polypteres) montrent les 
importants progres realises dans l’etude des premiers stades de 
developpement des Polypteridae depuis les travaux de J. Amoult en 
1964. Dans le 3 e chapitre “Early development of Acipenseriformes 
(Chondrostei : Actinopterygii)”, T. Ostaszewska et K. Dabrowski 
s’interessent aux differentes etapes du developpement, avec la des¬ 
cription des cellules sexuelles, de la gastrulation, de la neurulation 
puis de l’organogenese : glandes, muscles, cerveau et organes des 
sens, appareils circulatoire, excreteur, reproducteur et digestif. Le 
squelette n’est pas aborde mais l’on trouvera des donnees essen- 
tielles chez Bemis et Grande (1992) et Bemis et al. (1997). Les 
Lepisoteidae et Amia calva font l’objet du chapitre 4 “Early devel¬ 
opment of Semionotiformes and Amiiformes (Neopterygii: Actin¬ 
opterygii)”. En 45 pages, T. Ostaszewska et K. Dabrowski decri- 
vent l’embryogenese et l’organogenese chez ces deux importants 
groupes d’actinopterygiens en suivant un plan similaire a celui du 
chapitre precedent. La aussi, pour ce qui concerne le squelette de 
ces deux taxons on se reportera aux travaux de Grande et Bemis 
(1998) et Grande (2010). Le dernier chapitre “Early development 
in Sarcopterygian fishes” ne comporte que 15 pages. On compren- 
dra aisement que la disponibilite des donnees est plus que reduite 
pour les coelacanthes. Pour les dipneustes, elle repose essentielle- 
ment sur l’etude de l’espece australienne : Neoceratodus forsteri. 
F. Kershaw, G.H. Joss et J.M.P. Joss decrivent les cellules sexuel¬ 
les, les etapes de l’embryogenese jusqu’a l’eclosion et pose le pro- 
bleme de la neotenie chez les dipneustes actuels. 

Development of Non-Teleost Fishes est done un ouvrage d’une 
grande utilite pour les etudiants et les enseignants. Il sera egale¬ 
ment une base indispensable a tous ceux qui s’interessent ou tra- 
vaillent sur la phylogenie des Vertebres. 
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